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A la classe ouvrière suisse!
Le vote devant lequel nous nous trouvons est plus

important que beaucoup ne le supposent. Il s'agit avant
tout de savoir: qui doit assurer le ravitaillement de
notre pays en pain. Quelques grands commerçants et
spéculateurs désirant pratiquer le commerce des blés
parce qu'il leur procurerait sans peine des millions de
bénéfices? ou l'administration de l'Etat dont le souci
est de fournir au peuple

du pain à bas prix et en quantité suffisante?
Le commerce privé des blés a fait complètement

défaut au moment de la déclaration de guerre. Il
ne lui serait pas davantage possible d'assurer le
ravitaillement en blé du pays en périodes difficiles. C'est
grâce au monopole des blés que pendant la guerre et
durant la grande augmentation du prix des blés de l'année

dernière qu'il fut possible d'avoir en Suisse du
pain bien en dessous du prix mondial.

lie monopole garantit au producteur de blé du pays
l'appui qu'il a obtenu jusqu'ici dans l'intérêt du
ravitaillement de la tëuisse. Mais il n'est pas vrai que le
pain est augmenté de ce fait, car l'administration
des blés travaille à si bon compte que la subvention
accordée aux agriculteurs est épargnée sur la suppression

des bénéfices que prélèverait le commerce privé.
Sans monopole, la subvention serait prélevée sur les
droits d'entrée des blés. Ne préférez-vous pas garantir
aux paysans pour leur dur travail une rémunération
légitime plutôt que de permettre aux spéculateurs
d'énormes profits sur le commerce des blés?

U serait d'ailleurs tout à fait faux de croire que
le 5 décembre ne nous intéresse qu'en tant que
consommateurs de pain. Les adversaires du monopole se
trouvent en premier lieu parmi les

organisations patronales et la haute finance.
Ce sont les mêmes qui soutinrent de leur argent

la lutte pour la prolongation de la durée du travail,
pour la loi contre la liberté d'association et contre la
loi sur le prélèvement et contre la loi sur les assurances
sociales. Comme en ces occasions ils couvrent le "peuple
de mensonges et de calomnies.

Pourquoi ce déploiement de force et d'argent de la
part du grand capital? Parce qu'il ne s'agit pas seulement

pour eux d'assurer les bénéfices aux négociants
en blé, mais qu'ils espèrent que la suppression du
monopole des blés marquera les débuts d'une grande
offensive contre toute économie collective et toute
politique sociale, lia, lutte pour le monopole des blés
devient une

lutte contre la réaction.
C'est avec une démagogie sans pareille que les

adversaires du monopole attaquent les administrations
publiques. S'ils triomphent, le personnel de la Confédération

sera le premier à en souffrir, mais les ouvriers
et employés des entreprises privées en subiront les
inévitables contre-coups. Car la pression accrue du
capitalisme en sera la conséquence inéluctable.

Pour la première fois, ouvriers et paysans luttent
côte à côte pour l'intérêt supérieur de la population
dans son ensemble. C'est une raison de plus pour le
capitalisme de lutter de toutes ses forces contre le
projet soumis au peuple. Ils entendent éviter à tout
prix que les travailleurs de la terre et de l'usine s'unissent

pour défendre leurs intérêts communs, leur
puissance étant faite de la mésentente de ces deux classes
de producteurs.

Ouvriers, employés, fonctionnaires, répondez à la
démagogie du grand capitalisme en formant le

front uni du travail.
Votez pour l'économie collective et

contre les profiteurs.
Pour les intérêts de la classe ouvrière

et contre le grand capitalisme.
Votez OUI

pour le monopole des blés.

LE COMITE DE L'UNION
SYNDICALE SUISSE.
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